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En marge des Assemblées
Annuelles du Fonds Moné-
taire International (FMI)

et du Groupe de la Banque Mon-
diale qui se sont tenues à Wash-
ington du 13 au 18 octobre, le
Gouverneur du Togo auprès de la
Banque Mondiale, Sandra
Ablamba JOHNSON  a eu un
échange de haut niveau avec M.
Ousmane Diagana, Vice-prési-
dent de la Banque Mondiale pour
l’Afrique de l’Ouest et du Centre,
ainsi qu’avec son équipe, en pré-
sence de Mme Marie-Chantal
Uwanyiligira, Directrice de la
Banque Mondiale pour la Côte
d’Ivoire, le Bénin, la Guinée et le
Togo.
Cette rencontre a permis de faire
le point sur la coopération fruc-
tueuse entre le Togo et le Groupe
de la Banque Mondiale, notam-
ment sur l’état d’avancement des
projets en cours et sur les nou-
velles initiatives en phase de fina-
lisation ou de démarrage. Parmi
celles-ci, le Programme de Moder-
nisation de l’Agriculture Togo-
laise (ProMAT) occupe une place
centrale, positionnant le pays

comme un leader régional en ma-
tière de transformation agricole
durable.
Ces avancées s’inscrivent dans la
vision stratégique du Président
du Conseil, Faure Essozimna
Gnassingbé, qui fait de la moder-
nisation agricole, de l’investisse-
ment productif et de la création
d’emplois les piliers d’une crois-
sance inclusive et durable. Sous
son leadership, le Togo poursuit
des réformes économiques ambi-
tieuses et consolide ses partena-
riats internationaux au service
du développement national.
Les échanges à Washington ont

également permis de finaliser les
discussions sur le programme
d’appui budgétaire, en lien avec
la promotion de l’emploi et la
consolidation des réformes écono-
miques.
Ces rencontres illustrent la soli-
dité du partenariat stratégique
entre le Togo et la Banque Mon-
diale, fondé sur la confiance mu-
tuelle, la performance et une
ambition partagée qui est de
construire un développement
équitable, durable et résolument
tourné vers l’avenir.

LM

Au Togo, le gouvernement veut dis-
poser d’une base de données fiable
et actualisée sur les activités fo-

restières. Le ministère en charge des
ressources forestières a, dans un com-
muniqué en date du 16 octobre, invité
les détenteurs d’autorisations d’impor-
tation, de permis de coupe et d’autorisa-
tions de transport des produits
forestiers ligneux en cours de validité à
déposer, dans un délai de huit jours ou-
vrés, les copies certifiées de leurs docu-
ments dans les directions préfectorales
et régionales de l’environnement.
L’initiative vise à affiner et fiabiliser les
informations relatives aux acteurs du

secteur forestier. Elle permettra de
mieux encadrer les opérations liées à
l’exploitation, à l’importation et au
transport des produits ligneux, tout en
renforçant la traçabilité et la lutte
contre les pratiques illégales.
Pour rappel, l’ambition du pays est d’ar-
river à planter un milliard d’arbres à
l’horizon 2030.

www.republiquetogolaise.com

Actualisation des données forestières 

Les acTeurs appeLés à
fournir Leurs documenTs
d’auTorisaTion

Washington

Le Togo renforce son parTenariaT
sTraTégique avec La Banque mondiaLe
pour une croissance incLusive

Le Togo s’apprête à deve-
nir, début novembre, la
capitale africaine du com-

merce et de l’investissement.
Du 3 au 5 novembre 2025, le
Palais des congrès de Lomé
abritera la troisième édition de
Biashara Africa, un forum ma-
jeur dédié à la Zone de libre-
échange continentale africaine
(ZLECAf).
Après le Rwanda en 2024, c’est
donc au tour du Togo d’accueil-
lir ce rendez-vous continental,
placé sous le signe de l’intégra-
tion économique et du dévelop-
pement des échanges
intra-africains.
Un rendez-vous stratégique
pour le continent. Pendant trois
jours, décideurs publics, inves-

tisseurs, opérateurs écono-
miques et acteurs du secteur
privé africain se retrouveront à
Lomé pour débattre des défis et
des opportunités liés à la mise
en œuvre effective de la ZLE-
CAf. Organisé en collaboration
avec le Secrétariat de la ZLE-
CAf, le forum constituera une
plateforme d’échanges et de
partage d’expériences sur les
moyens d’accélérer la coopéra-
tion économique africaine.

Les discussions mettront un
accent particulier sur :
• le développement des chaînes
de valeur régionales et conti-
nentales,
• la connectivité logistique
entre les États membres,

ZLECA

Lomé accueiLLe Biashara africa 2025,
Le carrefour du commerce africain

• et la diversification des parte-
nariats économiques à l’échelle
du continent.
Des sessions plénières et des
rencontres B2B au programme.
Selon un communiqué du mi-
nistère délégué auprès du mi-
nistre de l’Économie et de la
Veille stratégique, chargé du
Commerce et du Contrôle de la
qualité, les opérateurs écono-
miques togolais sont invités à
s’enregistrer pour participer à
cet important rendez-vous. Le
programme prévoit des sessions
plénières de haut niveau, des
ateliers thématiques et des ren-
contres B2B, destinés à renfor-
cer la coopération entre le
secteur public et le secteur privé
africain.
Une vitrine pour le Togo
Pour le Togo, fortement engagé
dans la mise en œuvre de la
ZLECAf, Biashara Africa 2025
représente une opportunité
stratégique : celle de valoriser
ses atouts économiques, attirer
de nouveaux investissements et
renforcer la compétitivité de ses
entreprises sur le marché conti-
nental.
En accueillant cet événement
d’envergure, Lomé confirme
une fois encore son statut de
plateforme régionale incontour-
nable, ouverte sur l’Afrique et
tournée vers l’avenir.

LM
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Afrique centrale pacifiée et
prospère, plaçant la diploma-
tie, la solidarité et le dévelop-
pement au cœur de leur

action en faveur des popula-
tions touchées par les
conflits.

La rédaction 

La France accueillera le
30 octobre prochain à
Paris une Conférence

internationale pour la paix et
la prospérité dans la région
des Grands Lacs, une initia-
tive conjointe avec le Togo,
qui joue un rôle clé de média-
teur pour l’Union africaine
dans ce dossier complexe.
Cette rencontre de haut ni-
veau vise à mobiliser la com-
munauté internationale
autour de la stabilisation
d’une région encore marquée
par des tensions persistantes

et des crises humanitaires ré-
currentes.
La conférence, organisée en
marge du Forum de Paris sur
la Paix, s’inscrit dans la
continuité des efforts diplo-
matiques menés par plu-
sieurs partenaires,
notamment les États-Unis, le
Qatar et l’Union africaine,
pour relancer un dialogue
constructif entre les diffé-
rentes parties concernées.
L’objectif est clair : renforcer
la coopération régionale, ap-
puyer l’action humanitaire et

créer les conditions d’un dé-
veloppement durable capable
de consolider la paix.
Au-delà de l’urgence humani-
taire dans l’est de la Répu-
blique démocratique du
Congo (RDC) et dans les pays
voisins, les discussions porte-
ront également sur la recons-
truction économique et
l’intégration régionale, consi-
dérées comme les piliers
d’une stabilité durable.
Par cette initiative, la France
et le Togo confirment leur en-
gagement commun pour une

Paix dans les Grands Lacs 

Le Togo eT La france
unissenT Leurs forces à paris

Quelques jours après la
clôture du Lomé Peace
and Security Forum

(LPSF), consacré au dialogue
et à la coopération régionale
face aux défis sécuritaires, le
Président du Conseil togolais,
Faure Essozimna Gnas-
singbé, participe à un nou-
veau sommet dédié à la
même thématique à Rome, en
Italie. Cette rencontre se
tient à l’invitation conjointe
du Roi Abdallah II de Jorda-
nie et de la Présidente du
Conseil italien, Giorgia Me-
loni.
Ces deux initiatives, c’est-à-
dire,  le Forum de Lomé et le
Processus d’Aqaba, tradui-
sent une même dynamique
de concertation internatio-
nale et de diplomatie préven-

tive, visant à bâtir une paix
durable fondée sur la coopé-
ration, la confiance et la coor-
dination entre États.
Le Processus d’Aqaba, lancé
en 2015 à l’initiative du Roi
Abdallah II, est une plate-
forme internationale de dia-
logue et d’action contre le
terrorisme et l’extrémisme
violent. Son objectif est de fa-
voriser une réponse coordon-
née et inclusive aux menaces
transnationales, en réunis-
sant dirigeants politiques, ex-
perts du renseignement,
acteurs civils et responsables
militaires. Le processus a
déjà tenu plusieurs rencon-
tres dans des capitales telles
que Washington, Abuja, Tbi-
lissi, Singapour ou encore La
Haye, consolidant un réseau

mondial de coopération sécu-
ritaire.
Progressivement, cette initia-
tive a élargi son champ d’ac-
tion vers l’Afrique de l’Ouest
et le Sahel, régions durement
frappées par la montée du
terrorisme. Le Togo, parte-
naire actif de ce cadre, contri-
bue à la recherche de
synergies régionales contre
l’extrémisme violent et pour
la sécurisation des frontières,
notamment à travers sa par-
ticipation à l’Initiative d’Ac-
cra et à d’autres dispositifs de
prévention des menaces
transfrontalières.
Sous le leadership du Prési-
dent Faure Gnassingbé, le
Togo s’est imposé comme un
acteur clé de la sécurité
concertée en Afrique, prônant

Processus d’Aqaba

Le Togo s’impose comme pivoT
de La sTaBiLiTé régionaLe

une diplomatie de prévention
et un dialogue constant. Le
chef de l’État défend depuis
plusieurs années une ap-
proche intégrée de la paix, ar-
ticulée autour de trois
principes que sont ; prévenir
plutôt que subir, agir collecti-
vement et dialoguer durable-
ment. C’est dans cet esprit
que Lomé est devenu un es-
pace reconnu de médiation,
de concertation et de coopéra-
tion, à travers le Lomé Peace
and Security Forum.
À travers sa participation au

sommet du Processus
d’Aqaba à Rome, le Président
du Conseil togolais réaffirme
la cohérence de la diplomatie
togolaise basée sur construc-
tion de la paix, non pas, par
la force, mais par la coopéra-
tion, la compréhension mu-
tuelle et la solidarité entre
nations. Une vision partagée
par les partenaires du Togo,
convaincus, à l’instar du Roi
Abdallah II, que « la paix du-
rable ne se décrète pas, mais
elle se construit, ensemble. »

Àla suite des élections
municipales du 17 juil-
let 2025, le pays se féli-

cite de l’élection des maires et
de leurs adjoints sur l’ensem-
ble du territoire aujourd’hui.
Le scrutin, salué pour son
bon déroulement, a consacré
la victoire du parti Union
pour la République (UNIR),
confirmant une fois de plus
sa forte implantation au ni-
veau local.
De nos jours avec la mise en

place des maires et leurs ad-
joints et au-delà des chiffres
et des appartenances poli-
tiques, c’est le Togo tout en-
tier qui sort gagnant. Avec la
mise en place effective des
exécutifs municipaux, le pays
poursuit sereinement sa poli-
tique de décentralisation, pi-
lier essentiel du
développement territorial et

de la gouvernance de proxi-
mité. Cette dynamique s’ins-
crit dans la vision du
Président du Conseil, Faure
Essozimna Gnassingbé, qui a
fait de la décentralisation
l’un de ses chevaux de ba-
taille pour un Togo plus in-
clusif et plus équilibré.

L’heure est désormais au
travail
Aux maires nouvellement
élus et à leurs adjoints, un
appel est lancé : celui du ser-
vice public, de la responsabi-
lité et de la proximité avec les
populations. Les attentes

sont grandes, notamment sur
les questions d’assainisse-
ment, d’emploi local, de déve-
loppement économique et
social, et surtout de gouver-
nance participative.
D’ici six ans, un premier
bilan permettra de mesurer
les progrès accomplis et
d’évaluer la pertinence des
politiques locales mises en
œuvre. Le peuple togolais,
toujours attentif à l’action pu-
blique, jugera sur pièce.

Une jeunesse en attente
de repères.
Dans ce nouveau chapitre de
la gouvernance locale, la jeu-
nesse togolaise attend des si-
gnaux forts. Elle aspire à être
pleinement impliquée dans la
gestion des affaires pu-
bliques, à bénéficier d’oppor-

tunités économiques, et à de-
venir la véritable relève de
demain. Cette relève ne
pourra se construire que sur
les fondations d’une nation
structurée, forte et équitable,
où la décentralisation ne sera
pas qu’un mot, mais une réa-
lité vécue au quotidien.
En somme, les élections mu-
nicipales de 2025 ouvrent
une ère d’espérance. En don-
nant vie à des communes dy-
namiques et responsables, le
Togo renforce son unité et son
ambition : bâtir un pays où
chaque citoyen contribue, à
son niveau, au progrès collec-
tif.
Pour rappel, c’est la semaine
dernière que les maires et
leurs adjoints ont été élus
après deux reports. 

Rédaction 

nouveaux maires, nouveL éLan pour Le Togo
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Le ministère de l’Envi-
ronnement, des Res-
sources forestières, de

la Protection côtière et du
Changement climatique fran-
chit une nouvelle étape dans
la modernisation de sa gou-
vernance. Par un arrêté mi-
nistériel pris en octobre 2025,
il a été créé une Inspection
générale de l’Environnement,
des Ressources forestières et
du Littoral, directement rat-
tachée au ministre.
Cette nouvelle structure, à la
fois stratégique et opération-
nelle, aura pour mission prin-
cipale d’assurer le contrôle,
l’évaluation et le suivi de la
conformité des activités du
secteur aux politiques natio-
nales, aux normes et à la ré-
glementation en vigueur. Elle
veillera notamment à la
bonne application des textes
relatifs à la protection de l’en-

vironnement, à la gestion du-
rable des forêts et à la préser-
vation du littoral togolais.
Concrètement, l’Inspection
générale sera chargée de
contrôler l’application des ré-
glementations, évaluer la
performance des actions me-
nées par les directions et ser-
vices techniques du
ministère, et formuler des re-
commandations pour amélio-
rer la transparence et la
régularité des pratiques ad-
ministratives et opération-
nelles.
Placée sous l’autorité d’un
Inspecteur général — ayant
rang de directeur général —,
la structure est subdivisée en
deux branches :
.  Une Inspection de l’environ-
nement, qui s’occupera du
contrôle des installations in-
dustrielles, agricoles et des
centres de stockage, ainsi que

des analyses environnemen-
tales ;
. Et une Inspection des res-
sources forestières et du litto-
ral, chargée de veiller à la
bonne exécution des travaux
de reboisement, à la confor-

mité des activités sylvicoles
et à la lutte contre la dégra-
dation du littoral.
Les moyens financiers de
fonctionnement de l’Inspec-
tion proviendront du budget

de l’État, mais aussi
de subventions et
fonds spécifiques
destinés à soutenir
cette mission de
veille et de contrôle.
Une mesure phare
du Professeur Koko-
roko
La création de cette
Inspection générale
s’inscrit parmi les
grandes réformes
impulsées par le
Professeur Dodzi
Kokoroko lors de son
passage à la tête du
ministère. Fidèle à
sa vision d’une ad-

ministration rigoureuse et
responsable, il a voulu doter
le département d’un instru-
ment efficace de suivi et de
transparence, afin de renfor-
cer la redevabilité des ser-
vices et garantir une

meilleure application des po-
litiques environnementales
du gouvernement.

Un chantier vaste, un es-
poir renouvelé
Au regard de l’immensité des
défis dans ce secteur — éro-
sion côtière, déforestation,
pollutions diverses, change-
ment climatique —, la mise
en place de cette Inspection
apparaît comme une réponse
structurante. Les attentes
sont grandes, tout comme les
difficultés qui persistent.
Mais l’espoir demeure, car les
Togolais savent pouvoir
compter sur la rigueur, le
sens élevé du devoir et l’enga-
gement pour l’intérêt natio-
nal qui caractérisent les
dirigeants successifs du mi-
nistère. Le nouveau ministre,
héritier d’un chantier vaste
mais essentiel, est attendu
pour poursuivre cette œuvre
avec détermination, au ser-
vice du pays et de l’environ-
nement.

Bouraïma

L'ouvrage intitulé " A
l'ombre du Baobab" du
sénateur Henri Koudjo-

lou DOGO  a été dédicacé le
samedi 18 octobre 2025 à
Lomé.
Paru aux éditions Graines de
Pensées,  la dédicace de ce
livre est l'une des activités ins-
crites à l'agenda des hom-
mages que le Comité National
d'Organisation des hommages
au père de la nation togolaise
s'est donné le devoir de dérou-
ler.
Dans cet ouvrage, Henri
Koudjolou DOGO livre un
récit personnel d'une grande

richesse sur les coulisses du
pouvoir sous la présidence de
Gnassingbé Eyadema. De la
naissance du régime à sa lon-
gévité exceptionnelle, en pas-
sant par ses crises et ses
métamorphoses, l'auteur par-
tage les souvenirs encore vifs
d'un haut fonctionnaire de-
venu acteur politique de pre-
mier plan.
Témoin direct, parfois confi-
dent privilégié du Président
Eyadéma, et toujours profon-
dément engagé, il ne se
contente pas de relater, il ana-
lyse les dynamiques internes,
les défis économiques et so-

ciaux, ainsi que les relations
internationales du Togo du-
rant cette ère. 
À l'ombre du Baobab (Gnas-
singbé Eyadema) se veut ainsi
un hommage vibrant à la mé-

moire collective, une contribu-
tion précieuse à la compréhen-
sion d'une époque complexe.
Une parole rare, nourrie de fi-
délité, d'expériences et de
recul, pour comprendre, trans-
mettre, édifier et rassembler.
Des mémoires d'espérance
pour un Togo uni et prospère.
Ce chef d'œuvre de l'esprit
selon le ministre de l'adminis-
tration territoriale, de la gou-
vernance locale et des affaires
coutumières,Hodabalo Awate
constitue un témoignage vi-
vant d'un citoyen qui a servi
avec loyauté et fidélité au côté
du père de la Nation en qua-
lité de ministre et de conseil-
ler.
"L'acte que nous posons ce
jour va au delà d'une simple
présentation d'ouvrage, il
s'agit d'un véritable devoir de
mémoire, d'une continuité vi-
vante de la pensée et de l'ac-
tion du père de la nation.La
dédicace de cet ouvrage s'ins-
crit dans la dynamique d'un
Togo qui se souvient, qui af-
fronte son passé pour bâtir
son avenir et qui honore ceux
qui ont contribué à forger son
destin. Cela permet aux géné-
rations présents et futurs de
se ressourcer à "l'ombre du
baobab" a affirmé Hodabalo
Awate.
Il a ainsi félicité l'auteur du

livre pour cette immense
contribution à la restauration
de la mémoire collective.
De son côté, l'auteur Henri
Koudjolou DOGO a souligné
que par cet ouvrage, il entend
célébrer la la mémoire du Gé-
néral Gnassingbé Eyadéma,
qu’il considère comme un
géant africain et dont il a par-
tagé l'ombre, la  vision, l’enga-
gement et l’amour de la patrie.
Il a également exprimé sa
gratitude aux autorités pour
le soutien accordé à cet œu-
vrage et a  exhorté la popula-
tion togolaise à renouer avec
la lecture.
Henri Koudjolou DOGO est
une figure discrète mais in-
contournable de la vie poli-
tique togolaise. Diplômé en
sciences économiques et en
planification, il entame sa car-
rière au Haut-Commissarial
du Plan, qu'il dirige avant
d'entrer au gouvernement. De
1972 à 1982, puis de 1990 à
1991, il occupe plusieurs
postes ministériels de premier
plan. Entre-temps, il siège à la
direction de la multinuatio-
nale Air Afrique. Fidéle com-
pagnon du Président
Eyadema jusqu'à son décès en
2005, il demeure l'un des rares
témoins de l'intérieur de cette
époque.

Inspection générale de l’Environnement

L’arme du conTôLe de KoKoroKo

Lomé a accueilli ce 15 oc-
tobre 2025 la 3ᵉ édition
de BlueInvest Africa,

placée sous le haut patronage
du Président du Conseil, Faure
Gnassingbé. La cérémonie
d’ouverture a réuni des repré-
sentants diplomatiques, des
partenaires techniques et fi-
nanciers, ainsi qu’une centaine
d’investisseurs et entrepre-
neurs venus d’Afrique et d’Eu-
rope, témoignant de
l’attractivité croissante du
Togo dans le secteur maritime.
Dans son allocution, le minis-
tre et secrétaire général du
gouvernement, Stanislas
Baba, a souligné le rôle straté-
gique du Togo dans la promo-
tion de l’économie bleue. Il a
mis en avant les réformes
structurantes engagées dans
des domaines clés tels que
l’aquaculture, la logistique por-

tuaire et la formation profes-
sionnelle, illustrant l’ambition
du pays de bâtir une économie
maritime compétitive, inclu-
sive et durable.

Pour l’Union européenne, re-
présentée par l’ambassadeur
Gwilym Ceri Jones, cette édi-

tion reflète la solidité du parte-
nariat avec le Togo. Il a réaf-
firmé le rôle central de la
stratégie Global Gateway, qui
prévoit la mobilisation de 400
milliards d’euros d’ici 2027
pour renforcer les intercon-
nexions durables entre l’Eu-
rope et l’Afrique.

Cette édition met à l’honneur
24 entreprises africaines soi-
gneusement sélectionnées
pour présenter leurs projets in-
novants à des investisseurs in-
ternationaux. BlueInvest
Africa 2025 se positionne ainsi
comme une plateforme essen-
tielle pour stimuler l’entrepre-
neuriat des jeunes, favoriser la
création d’emplois durables et
renforcer la coopération entre
acteurs publics et privés au-
tour d’une vision partagée de
l’économie bleue.

"a L'omBre du BaoBaB", henri KoudjoLou dogo signe ses
mémoires poLiTiques, en forme d'hommage au père de La naTion 

BlueInvest Africa 2025 

Le Togo se posiTionne comme moTeur
de L’économie BLeue en afrique
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pharmacies de garde période du 20 au 274 ocT. 2025
*PHARMACIE JEANNE D'ARC* 
☎ 90 86 40 51 Près de Marox-
Renault-Star

*PHARMACIE HANOUKOPE* 
☎ 70 49 96 63 Avenue de la
Nouvelle Marche, Immeuble Radio
Kanal FM

*PHARMACIE STE RITA* 
☎ 96 80 09 70 Rue pavée, Dou-
lassamé - Face Hôtel SANA

*PHARMACIE BIOVA* 
☎ 70 23 19 23 Bd. Houpt-Boi-
gny

*PHARMACIE CHATEAU-
D'EAU* 
☎ 96 80 08 88 Près Château
d'eau de BE

*PHARMACIE HORIZON* 
☎ 90 56 52 56 165, Bd du 13
janvier Nyékonakpoè. Face Sa-
peurs-Pompiers à côté de l'immeu-
ble A.AC.

*PHARMACIE JUSTINE*
☎ 96 80 09 31 291, Bd des Ar-
mées - Tokoin Habitat

*PHARMACIE BON SECOURS* 
☎ 70 45 76 74 Rue du

Grand Collège du Plateau - Cassa-
blanca

*PHARMACIE NOTRE DAME* 
☎ 96 80 10 12 Rte de l'Aéroport
entre la foire TOGO 2000 et l'Aéro-
port

*PHARMACIE LA PROSPE-
RITE* 
☎ 96 80 09 91 Bd Eyadéma
entre l'immeuble EDA OBA et la
Direction Police Judiciaire (DPJ)

*PHARMACIE MADINA*
☎ 91 18 33 33 WUITI en face de
la cité de la CNSS à côté de UTB
Novissi

*PHARMACIE ST PIERRE* 
☎ 70 43 26 67 Sagboville Hédz-
ranawé. Boulevard Haho

*PHARMACIE DEO GRATIAS* 
☎ 96 28 57 13 Rue Notre Dame
de la Miséricorde KEGUE DING-
BLE

*PHARMACIE PEUPLE* 
☎ 98 25 04 86 Rue Santiagou,
près du marché NUKAFU 06 BP
61217 Lomé 06

*PHARMACIE BA-AYETA* 
☎ 97 72 69 69 KEGUE, Zogbédji
non loin de la station Ouando a
près le pont de Kégué

*PHARMACIE O GRAIN D'OR*
☎ 71 90 11 66 Ahadji - Kpota,
Rue Carrefour Zorrobar, Grand
Contournement, Lomé

*PHARMACIE SEPOPO*
☎ 70 34 65 65 A D A K P A M E
grand contournement, rondpoint
Sawleto non loin de la station So-
mayaf

*PHARMACIE 2000* 
☎ 96 37 94 25 BE KPOTA près

du Marché Dzifa

*PHARMACIE BETHEL* 
☎ 91 86 29 87 ADIDO-

GOME Soviépé, bd du 30 Août,
face OraBank et Banque Atlan-
tique

*PHARMACIE DES ECOLES* 
☎ 96 80 09 14 Face Lycée Tech-
nique Adidogomé et près du CEG,
Route de Kpalimé

*PHARMACIE EL-NISSI*
☎ 99 73 39 32 Rte Lomé-Kpa-
limé, carrefour Apédokoè-Gbo-
mamé à 200 m de la station total
d'Apédokoè

*PHARMACIE HOSANNA* 
☎ 97 77 69 59 Carrefour Sag-
bado-Sémékonawo, en face de la
station-service SANOL

*PHARMACIE MAGNIFICAT* 
☎ 70 44 51 59 Adidogomé yokoè
Agblégan, rue de la pampa à 100m
du palais royal de Yokoè

*PHARMACIE GREENRX* 
☎ 92 96 19 19 Ségbé dans l'im-
meuble Mabiz Plaza Non loin du
Rondpoint Douane

*PHARMACIE MATHILDA* 
☎ 93 02 52 12 Route PATASSE
- Lomégan - ODEF

*PHARMACIE EL-SHADAI* 
☎ 96 80 09 10 Face Ecole Théo-
logie ESTAO

*PHARMACIE ENOULI* 
☎ 22 25 90 68 Station d'Agbalé-
pédogan

*PHARMACIE LE GALIEN* 
☎ 96 80 09 21 Rue Pavée d'Adi-
doadin

*PHARMACIE DES ROSES* 
☎ 70 42 37 72 AGOE - Vakpos-
sito, près de l'entreprise de l'Union

*PHARMACIE BETANIA* 
☎ 96 80 10 11 Rue Sito, Totsi-
Glenkomé non loin de la salle des
Témoins de Jéhovah

*PHARMACIE VOLONTAS DEI*

☎ 70 42 23 60 Avédji, Carrefour
"SUN CITY", face à l'ancien bar
Sun City

*PHARMACIE EL-SHAMMAH* 
☎ 70 43 25 85 Sise à Amada-
homé à côté de la Maison des
Jeunes

*PHARMACIE NOTRE DAME
DE LOURDES* 
☎ 70 44 01 01 Carrefour Maison
Blanche en allant à "Deux Lions"
en face de STAM

*PHARMACIE ADONAI* 
☎ 22 50 04 05 Face Hôtel la
Plantation à Agoè-Nyivé

*PHARMACIE SALA HOU-
BEIDA* 
☎ 91 91 15 35 Agoè Kelegougan
(Koffi Panou, Carrefour O' ueens)

*PHARMACIE TAKOE* 
☎ 91 55 18 04 Avant la station
CAP ESSO de Zongo (côté opposé)

*PHARMACIE EL NOUR* 
☎ 97 79 93 74 AGOE - Alinka
non loin du CMS Togblekopé

*PHARMACIE REGINA PACIS*

☎ 70 45 98 58 A D E T I K O P E ,
Rte National NO I près du bar
Sous l'Antenne

*PHARMACIE EMMAUS* 
☎ 70 40 25 40 Sur la route de
Mission Tové à côté du bar Solida-
rité

*PHARMACIE CHARITE* 
☎ 22 25 12 60 A côté du CEG
d'Agoè-Nyivé

*PHARMACIE SATIS* 
☎ 70 44 85 17 Agoè-Logopé face
CEG Agoègnivé Ouest (Kossigan)
sur la rue de 50 m

*PHARMACIE DENIS*
☎ 93 08 46 40 AGOE Kové, Car-
refour Kpogli

*PHARMACIE ZOSSIME* 
☎ 70 46 26 64 AGOE - Zossimé,
rès du marché

*PHARMACIE SAINT SYLVES-
TRE* 
☎ 93 51 51 98 Zan uéra,Quar-
tier Sanguéramé, non loin du rond-
point Sanguéramé

*PHARMACIE ST PHILIPPE* 
☎ 90 67 33 24 SANGUERA, Rte
Lomé - Kpalimé près de la Station-
service OANDO

*PHARMACIE EVA* 
☎ 92 16 32 32 SANGUERA, Kli-
kamé, Non loin du T-OIL

*PHARMACIE OBSERVANCE* 
☎ 70 74 22 22 SOGBOSSITO,
en face de la station Total Energies
à Côté du Cam BIR

*PHARMACIE MBA* 
☎ 70 27 8 1 81 Agoè-Légbassito.
Route de Mission Tové, 300 mètres
après le marché de Légbassito

*PHARMACIE TRIOMPHE* 
☎ 93 25 80 36 Quartier Boko-
kor, Route contournement,300m
de carrefour kpala

*PHARMACIE BAGUIDA* 
☎ 70 42 47 77 Face CMS de Ba-
guida

*PHARMACIE LA FLAMME
D'AMOUR* 
☎ 70 45 70 14 Qt. Bobole kope /
Kpogan Non Loin du cimétière
Zogbedjimonou de Kpogan

*PHARMACIE LUMEN* 
☎ 70 41 68 36 DJAGBLE

*PHARMACIE SAINTE MARIE*

☎ 92 85 97 94 DJAGBLE, Non
loin du marché d' Avéta (Adja
Adoté-kopé)

La route transversale Entreprise de l’Union–Zos-
simé, située dans la commune d’Agoè 3, renaît
grâce à l’initiative citoyenne de l’ancien ministre

de l’Enseignement supérieur, Ihou Majesté. Long-
temps laissée à l’abandon malgré son importance stra-
tégique, cette voie qui relie plusieurs quartiers était
devenue difficilement praticable, provoquant de nom-
breux désagréments pour les usagers.
Face à cette situation, Ihou Majesté a pris sur lui de
lancer des travaux de reprofilage et de réhabilitation
de la route, redonnant ainsi espoir aux riverains et
confort aux nombreux automobilistes et motocyclistes
qui l’empruntent chaque jour.
Cette initiative locale, financée sur fonds propres, il-
lustre une fois encore la volonté de l’ancien ministre
de contribuer au bien-être des populations et au dé-
veloppement de sa communauté.
Les retombées sont déjà palpables : 

. Une sécurité accrue : la circulation est désormais
plus fluide et les risques d’accidents considérablement
réduits ;
• Gain de temps : la voie réhabilitée facilite les dépla-
cements quotidiens, limitant les embouteillages ;
• Relance économique : l’amélioration de l’accès entre
les quartiers favorise les échanges commerciaux et les
activités de proximité.
Ce chantier, qui constitue le troisième reprofilage en
deux ans entrepris par Ihou Majesté dans le même
secteur, témoigne de son attachement à sa commu-
nauté et de sa vision d’un développement fondé sur
des actions concrètes.
Les habitants d’Agoè 3 saluent ce geste solidaire et
exemplaire, espérant qu’il inspirera d’autres acteurs
publics et privés à suivre cette voie du développement
participatif.
Un grand merci à Ihou Majesté pour cette contribu-
tion tangible à l’amélioration du cadre de vie local.

Ihou Majesté redonne vie à la
route Entreprise de l’Union–Zossimé 

un gesTe concreT pour
Le déveLoppemenT LocaL
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La date du 15 Octobre
1987 demeure gravée
au fer rouge dans la

mémoire collective du peu-
ple burkinabè. Ce jour-là,
les balles ont fauché non
seulement la vie du capi-
taine Thomas SANKARA,
mais aussi l’élan d’une révo-
lution qui portait les rêves
d’un peuple en quête de di-
gnité, de justice sociale et de
souveraineté véritable. 38
ans après, la mémoire de cet
homme d’honneur et de
conviction continue d’éclai-
rer le chemin d’un peuple
debout, fier et déterminé à
reprendre en main son des-
tin.
Aujourd’hui, un autre capi-

taine Ibrahim TRAORE, se
dresse à la tête du pays. Par
un symbole que l’histoire

seule pouvait sculp-
ter, il porte à son
tour la flamme de la
souveraineté, de la
dignité et de la li-
berté. Dans un
contexte où les na-
tions africaines redé-
couvrent leur voix, le
Burkina, fidèle à son
âme révolutionnaire,
reprend le flambeau
de la résistance face
à l’impérialisme et
aux diktats exté-
rieurs.

Le souffle d’une
même cause
Thomas SANKARA avait
rêvé d’un Burkina libre, pro-

ductif et fier de son identité.
Il avait appelé à oser inven-
ter l’avenir. Ce rêve, qu’au-
cune balle n’a pu éteindre,
renaît aujourd’hui dans le
discours et l’action d’un
autre capitaine qui, sans re-
nier la modernité, appelle à
un retour aux valeurs fon-
damentales qui sont le tra-
vail, la justice et la
souveraineté nationale.
Ibrahim TRAORE, en re-
nouant avec l’esprit de 1983,
n’imite pas Sankara, il lui
rend hommage par l’action. 

Son combat, c’est celui de
tout un peuple décidé à ne
plus subir, mais à choisir. A
se libérer de la dépendance
économique à protéger son
sol et à tracer une voie afri-
caine du développement
sans tutelle ni ingérence. De
la détermination de
TRAORE jaillit une espé-

rance nouvelle. Le Burkina
Faso ou le pays des hommes
intègres, réaffirme au-
jourd’hui ce titre par des
actes concrets : la recon-
quête du territoire, la valo-
risation du travail paysan,
la solidarité des peuples
frères du Sahel et la fierté
d’être africain sans com-
plexe. Le peuple burkinabè,
fort de son héritage révolu-
tionnaire refuse désormais
de plier le genou. Car il a
compris que la vraie indé-
pendance ne se demande
pas. Elle se prend, se pro-
tège et se vit chaque jour.

En ce 15 octobre 2025, la
boucle de l’histoire ne se
ferme pas ; elle se prolonge.
Le rêve d’un Burkina libre,
souverain et debout conti-
nue, porté par un peuple qui
refuse l’oubli et embrasse
son destin

Une Vision unifiée
pour l’eau et l’assai-
nissement

Réunis le 29 septembre
2025 à Dakar, en Répu-
blique du Sénégal, les mi-
nistres africains chargés
de l’eau ont adopté, lors de
la 14e session ordinaire du
Conseil d’administration

du Conseil des ministres
africains chargés de l’eau
(AMCOW), la Vision et la
Politique africaines de
l’eau 2063. Ce cadre straté-
gique, intitulé « Une
Afrique résiliente et en sé-
curité hydrique, avec un
assainissement sûr pour
tous », vise à faire de l’eau
un levier central du déve-
loppement du continent et

un catalyseur pour la réa-
lisation des ambitions de
l’Agenda 2063 de l’Union
africaine.
Cette Vision ambitieuse
positionne l’eau au cœur de
la lutte contre la pauvreté,
de la sécurité alimentaire,
de la résilience climatique,
de l’industrialisation et de

l’intégration régionale.
Elle traduit une volonté
commune de bâtir une
Afrique où chaque citoyen
aura accès à une eau pota-
ble et à un assainissement
sûr, condition essentielle à
la dignité humaine et au
développement durable.
Les ministres ont salué le
processus inclusif qui a
permis l’élaboration de ce

document, fruit de consul-
tations approfondies avec
les États membres, les
communautés écono-
miques régionales, les or-
ganisations de bassins
fluviaux et lacustres, ainsi
que les partenaires tech-
niques et financiers. Ils ont
exprimé leur gratitude aux

pays hôtes des grandes
rencontres préparatoires,
notamment la Zambie pour
la Conférence PANAF-
CON-3 à Lusaka et
l’Égypte pour la 9e Se-
maine africaine de l’eau.

Le Conseil d’administra-
tion a également approuvé
plusieurs instruments es-
sentiels à la mise en œuvre

de la Vision 2063 : le Plan
stratégique opérationnel
2026-2030, le Business
Plan 2026-2030, le Pro-
gramme de travail triennal
2026-2028, ainsi que le
Programme stratégique
sur les eaux souterraines
pour la sécurité et la rési-
lience hydriques en
Afrique. Ces outils permet-
tront d’assurer une mise
en œuvre coordonnée, effi-
cace et financièrement via-
ble.

Conscients de la nécessité
de renforcer la viabilité
institutionnelle de l’AM-
COW, les États membres
ont décidé d’augmenter
leurs contributions an-
nuelles, passant de 10 000
à 25 000 dollars améri-
cains à partir de 2026. Ils
se sont également engagés
à régler leurs arriérés et à
honorer leurs engage-
ments financiers pour ga-
rantir la pérennité des
actions de l’organisation.
Le Conseil a par ailleurs
insisté sur l’importance du
thème de l’Union africaine
pour 2026, consacré à l’eau
et à l’assainissement, qui
offrira une opportunité
unique d’inscrire durable-
ment ces questions dans
l’agenda politique conti-
nental après 18 années
d’absence. Les ministres
appellent à faire de ce re-
tour un tournant décisif
pour des changements
concrets et durables.
Un appel a été lancé au
Président de l’AMCOW,

S.E. Cheikh Tidiane Dièye,
ainsi qu’aux Présidents
Bassirou Diomaye Faye du
Sénégal et Hakainde Hi-
chilema de la Zambie, afin
de défendre et porter la Vi-
sion 2063 devant la Confé-
rence des chefs d’État et de
gouvernement de l’Union
africaine en février 2026.
L’objectif est de faire adop-
ter cette Vision comme po-
sition commune de
l’Afrique et contribution
majeure à la Conférence
des Nations unies sur l’eau
prévue la même année.
Les ministres ont aussi
convenu de la tenue, en
2026, d’une conférence in-
ternationale sur le finance-
ment de la Vision 2063, en
marge des réunions an-
nuelles de la Banque afri-
caine de développement,
afin de mobiliser les res-
sources nécessaires à sa
mise en œuvre.

En conclusion, le Conseil a
exprimé sa profonde recon-
naissance au gouverne-
ment et au peuple
sénégalais pour l’accueil
chaleureux et l’organisa-
tion exemplaire de cette
session historique. Les
participants ont quitté
Dakar animés d’un senti-
ment renouvelé d’urgence
et de détermination,
convaincus que la Vision et
la Politique africaines de
l’eau 2063 constituent dés-
ormais la boussole du
continent pour les décen-
nies à venir, au service des
générations futures.

L’Afrique trace sa route vers 2063

une vision unifiée pour
L’eau eT L’assainissemenT

Burkina Faso

38 ans après sanKara, La révoLuTion
a changé de visage, pas de cause 
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